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CULTURE

Lionnel Astier souhaite 
exporter les Camisards
L’auteur de La Nuit des Camisards fait le bilan de sa tournée estivale tout en 
évoquant ses projets avec l’Agglo et une nouvelle pièce en cours d’écriture.

La Nuit des Camisards 
a été jouée cinq fois 

sur Alès Agglomération 
et six fois en Cévennes cet été.

Alès Agglo : La tournée 2016 de La 
Nuit des Camisards a connu un véritable 
succès. À quoi l’attribuez-vous ?
Lionnel Astier : Que ce soit à Saint-Jean-
du-Gard ou sur le site du Ricateau à Alès, 
le spectacle a toujours trouvé une forte et 
belle adhésion du public. Il lui manquait ce 
succès indiscutable. Pour moi, cela tient à 
ce qu’il ne se jouait pas à sa juste place : 
les Cévennes profondes, les lieux écar-
tés, originaux, uniques, le “Désert” ! Alors, 
avec Claude Savy et Henry Mouysset, les 
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co-présidents de l’association “Les Amis 
de la Nuit des Camisards”, qui partagent 
ce sentiment, nous sommes allés à la ren-
contre des sites et des gens qui les ani-
ment pour leur proposer l’aventure. Inviter 
le public sur ces lieux de mémoire que 
sont le musée du Désert à Mialet ou le pla-
teau lozérien de Champdomergue a été 
très poignant. Mais, tout aussi émouvants 
se sont révélés les lieux aménagés ou 
créés pour le seul accueil du spectacle : 
au pied du Causse Méjean à Florac, sur le 
nouveau site de La Passerelle aux Plans 
(lire ci-dessous, ndlr), à Génolhac, au 
Vigan, à Saint-Hilaire-de-Brethmas, à 
Saint-Privas-de-Champclos, … 
Je suis heureux que nous ayons pu prouver 
à l’Agglo que La Nuit des Camisards est 
un vrai spectacle populaire destiné à tous, 
Cévenols ou non, que le public l’aime, et 
que nous avons réussi le pari, avec Gilbert 
Rouvière le metteur en scène, d’élaborer 
un évènement à la fois culturel et specta-
culaire, où l’émotion, l’humour et l’Histoire 
peuvent cohabiter avec bonheur.

A.A. : Quel avenir pour cette pièce dont 
il avait été dit que 2016 était la dernière 
saison ?
L.A. : Le public est venu très nombreux 
et, à trois reprises, nous avons refusé du 
monde. Non seulement la poursuite de la 
pièce nous paraît évidente puisque nous 

sommes sollicités, mais nous savons à 
présent que notre ambition de la faire 
voyager davantage est parfaitement pos-
sible. En Occitanie, bien sûr, mais bien au-
delà, sur les chemins menant aux pays du 
Refuge et choisis par les exilés huguenots 
après la Révocation de l’Édit de Nantes 
pour fuir le royaume de France. Je suis sa-
tisfait et soulagé de pouvoir me présenter 
à l’Agglo comme un possible partenaire 
qui ambitionne d’exporter les Camisards 
cévenols et leur révolte édifi ante sur les 
chemins européens.

A.A. : Votre prochaine pièce, Sortir de 
Babylone, est en cours d’écriture. Sera-
t-elle prête pour 2017 ?
L.A. : Elle sera écrite, en tout cas. Il lui res-
tera à me plaire dans son aboutissement. 
C’est une pièce plus complexe à élaborer 
que La Nuit des Camisards. Elle traite de 
l’exil de migrants huguenots français, de 
l’arrachement à leur terre, des violences 
d’état et religieuses, et toujours de la dure 
quête des Réformés pour la liberté de 
conscience. Je veux rester vigilant à ne 
pas forcer les ponts avec notre actualité, 
à laisser au public le soin de le faire lui-
même. L’aspect théologique y est impor-
tant, le philosophique également. Nous 
sommes moins dans l’action imminente, 
même si j’ai à cœur de soigner la fable et 
de surprendre le spectateur.

La Passerelle : un nouveau lieu scénique 
de l’agglomération, aux Plans

650 spectateurs ! Le site en 
plein air de La Passerelle 
qui connaissait le 11 août 

son baptême de “lieu nouveau d’expres-
sion culturelle”, a obtenu une authentique 
reconnaissance. Le grand succès du pre-
mier spectacle proposé sur cet espace a 
permis de faire la preuve que le rêve de 
Gérard Baroni, maire des Plans, était de-
venu une réalité viable. Et dans le même 
temps, il a transformé en exemple l’action 
d’élus associés, de communes unies, 
d’une population concernée pour le même 
but : celui de pérenniser à l’Est du territoire 
de l’Agglo un site destiné à la détente, par 
la culture et l’exercice physique.

Un site modulable qui reste 
naturel
L’environnement est remarquable, sur le 
tracé de l’ancienne voie de chemin de fer 
d’Alès à l’Ardoise, dont il ne reste qu’un 
pont et le léger vallonnement qui accueil-
lait les rails. Les lignes pures du pont et 
son appareil de pierres apparentes sont 
mis en valeur au centre de la combe 
désormais dégagée par le travail de dé-
broussaillage effectué par les bénévoles 

de la commune. Le chemin qui mène 
ensuite à l’espace scénique proprement 
dit, serpente au cœur d’une végétation 
de chênes verts et d’yeuses. L’accès par 
les voies communales est aisé depuis la 
route d’Alès à Bagnols. Les terrains mi-
toyens prêtés par leurs propriétaires se 
transforment en vastes parkings.
Cette première réussite permet d’envisa-
ger la suite de façon favorable. L’idée d’un 
concert est déjà en cours d’élaboration 

pour la partie culturelle. Pour l’exercice 
physique, La Passerelle est aussi le lieu 
de passage de sentiers de randonnée 
balisés par l’Agglo. Il est envisagé égale-
ment d’y installer un parcours de santé.
Dernier aspect et non des moindres : la 
seule installation en dur est et restera le 
pont. Le site est modulable en fonction 
de l’activité qu’il devra accueillir mais son 
cadre naturel sera systématiquement res-
pecté. 

 Au pied du pont, pendant la conférence qui a précédé le spectacle.

30e Cabri d’or
18 OUVRAGES 
EN COMPÉTITION
Le prix littéraire cévenol du Cabri 
d’or, organisé par l’Académie cé-
venole, en partenariat avec Alès 
Agglomération, met 18 ouvrages 
en compétition cette année. Le 
jury, présidé par l’éditrice Marion 
Mazauric, rendra son verdict le 
4 novembre au cours d’une céré-
monie organisée en mairie d’Alès.

www.lanuitdescamisards.fr
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